
LA

SEMAINE RELIGIEUSE
-DE QUEBEC

La prière pour les biens de la terre

Tout n'est pas fini quand les champs sont ensemencés, même
suivant toutes les règles de la science agricole. Une foule d'acci-
dents peuvent ruiner les plus balles espérances. L'abondance des
pluies une trop longue sécheresse, la gelée, la grèle, les oura-
gans, peuvent en quelques heures, comme l'expérience re le prou-
ve que trop, rendre inutile le travail fait au printemps.

Comment éloigner ces fléaux ? En faisant di!-paraître la cause
qui les engendre, et que les paroles du prophète nous font connai-
tre dans les termes suivants: Farce que mes enfants ont trans-
gressé mes lois, parcequ'ils ont méconnu mes droits, parcequ'ils
ont rompu toute alliance avec moi, la malédiction ravagera la
terre.»

Pour faire descendre les bénédictions de Dieu sur la semence
confiee à la terre, il faut donc re.specter ses lois; reconnaître sa
souveraine puissance et notre profond néant; dire tous les jours,
du fond du cœur: Donnez-nous aujourd'hui notre pain quotidien;
réciter les invocations suivantes des Litanies dos Saints : « De la
foudre, des tempêtes, délivrez-nous, Seigneur I De la peste, de la
guerre, dc la famine, délivrez-nous Seigneur ! Afin que vous
daigniez donner et conserver les fruits de la terre, noun vous
prions, Seigneur, exaucez nous 1 »

Mais le malheur, c'est que le plus souvent on ne fait rien de cela.
La procession de la fête de saint Marc a lieu, et vous pouvez pres-
que compter les assistants sur vos doigts. L'Eglise invite spé-
cialement les fidèles aux prières solennelles des Rogations, et
presque personne n'y vient, dans les campagnes comme dans les
villes. On ne prie pas, on ne demande rien, on attend tout des
forces de la nature et de son savoir-faire, et on s'étonne après cela
que le bon Dieu nous abandonne.
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